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Pour nous aider à bien comprendre le sens de la royauté de Jésus, Luc, a mis sous 

nos yeux cette scène bouleversante de la crucifixion de Jésus… et je me suis posé 

la question : « Mais qui est Dieu ? » 

Quel Dieu, quel visage de Dieu, Jésus est-il venu nous révéler ? 

Et, une parole de Jésus, a surgie sur mes lèvres : « Qui m’a vu a vu le 

Père » (Jn 14, 9) 

Oui, l’Évangile ; Révélation, Dévoilement,  

Il nous dévoile quelque chose du visage de Dieu. 

Oui, un Visage, un visage couronné d’épines, le visage d’un homme humilié, rejeté, 

abandonné. 

Le visage de Celui qui a épousé toutes les souffrances humaines et notre 

propre mort, se faisant solidaire de tous les hommes, y compris des plus rejetés, 

des plus abandonnés. 

Celui vers lequel tout homme, même le plus écrasé par la vie ou le plus 

pécheur, peut lever les yeux sans se sentir regardé de haut, jugé, condamné… 

Sur le Visage de Jésus en croix, nous découvrons un Dieu Tout Autre… Dieu 

impensable, inimaginable. Et c’est un malfaiteur qui, dans le Visage de Jésus, 

crucifié reconnaît le Visage de Dieu : « Jésus souviens toi-de moi quand tu viendras 

dans ton Royaume ». Oui, ce brigand, cet homme perdu, nous fait signe, il nous dit : 

Qui que tu sois, qui dans cette marée du monde te sens emporté à la dérive parmi 

les orages et les tempêtes, ne quitte pas des yeux Jésus, invoque-le 

Quand se déchaînent les rafales des tentations, quand tu vas droit sur les récifs 

de l’adversité, regarde Jésus, crie vers Lui 

Quand, tourmenté par l’énormité de tes fautes, honteux des souillures de ta 

conscience, terrorisé par la menace du jugement, tu te laisses happer par le gouffre 

de la tristesse, par l’abîme du désespoir, Regarde Jésus, crie vers Lui 

Que son nom ne quitte pas tes lèvres, qu’il ne quitte pas ton cœur, et pour obtenir 

la faveur de ses prières, ne cesse pas d’imiter sa vie1 » 

Voilà la Bonne Nouvelle que nous avons à crier au cœur de notre monde : rien 

n’est perdu pour Dieu ! 

« Ton Royaume 

N’est pas de ce monde, 

Seigneur Jésus, 

                                                           
1 Paraphrase à partir d’une homélie de s. Bernard : deuxième homélie Super Missus est.  



Puisque tu portes 

Ce monde sur tes épaules, 

Comme un berger 

Sa brebis perdue. 

Point de sceptre 

Par quoi tu domines, 

Sinon ta croix, 

Point d’autre force, 

Sinon ta miséricorde : 

L’amour vainqueur, 

Ton unique droit. 

Ton royaume 

Déjà nous habite, 

Seigneur Jésus ; 

Sur ta parole, 

En nous l’enfant ressuscite, 

Tu le recrées 

Presque à notre insu2. 
 

                                                           
2 Hymne CFC, texte de f. Pierre-Yves, communauté de Taizé. 


